
partie 1

si j’écris, c’est parce qu’enfin, j’ai envie que ça sorte à plus grande échelle.

que quoi sorte ?

des trucs, des trucs que je me rends compte depuis longtemps, d’autres 

depuis moins longtemps.
peut etre vous l’avez pas remarqué, peut être si, mais pas dans le bon sens.

j’ai pas l’impression que ça m’aide beaucoup, mais je ressens le besoin de

 le faire, j’ai besoin d’en parler, de vous dénoncez, mais bon, vous allez 

quand même restez groupés.

anyway. ce dont je vais vous parlez, c’est de chez vous. ceux qui ont un 
appartement ou même un squat alors qu’ils peuvent easy avoir un appart ou 
milles potes pour les héberger. de tous ceux qui ont des relations avec des 
gens, avec qui, à la fin, ont leur fait ressentir qu’on est pas chez eux.
(du coup, calmez vous, je parle en mon nom)

voilà, donc, ce site, c’est le bon public

cherchez pas loin, cherchez pas en dehors de chez vous, regardez pas chez 

le voisin, je parle de vous tous, et pluss si j’ai pas été chez toi et que vous 
voyez pas qui je suis

partie 2

encore une fois, va falloir gueuler

je vais pas citer de lieux, ni de gens, enfin leurs noms quoi.

par contre, je vais citer des exemples que j’ai vécu ou que d’autres que moi 
m’ont raconté. ou directement les interpréter

pour infoclaire : je vais pas tout dire, je vais pas faire une argumentation 
détaillé, je vais pas faire thèse antithèse caca, je vais pas faire un manifeste, 
pas faire un torchon universitaire
pas parce que je veux pas, pas que vos moyens d’expression me débectent, pas
parce que je veux pas vous copier et faire comme vous, à parler 
calme/raisonnée/non violent/bienveillant/hippie français
mais parce que

c’est clair ?
non, je sais, de tout façon, continue à pas faire d’efforts pour me comprendre : 
it’s the right way

et dernière clarification avant le show, ce texte est exempt de nuances, mais 
j’ai pas que ça a faire de vous rassurer, je vous laisse perdre votre temps à 
tomber dans le piège de ne voir que strictement ce qu’il y a dans le texte, et 
d’imaginer l’en dehors qu’à partir du texte, et faire des conclusions hatives sur
ma personnalité, mes points de vues sur d’autres trucs, en prenant qu’un mot 
etc, comme vous savez si bien faire
ou l’autre piège de lire et relire ce texte pour trouver la subtance politique 
quelconque
dans les deux cas, vous allez le faire anyway

partie 3

quand on héberge tout le temps ses potes blancs bobos bourgeois dont certains
ont une autre maison, on refuse pas à un mec non-blanc l’hebergement pour 
quelques nuits pour cause de "trop de passage récemment"

lol... lol ... lol ... (<— ça c’est de l’argumentation )

alors en plus, y a de la "récup" à ce lieu, et tu t’attends à avoir tranquillité et 
confort qui vient avec ton loyer et ton esprit de colon ?

en plus, dans ce lieu, y a de la place de ouuuf. au moins 10 personnes dans le 
vrai besoin qui pourrait habiter la.



mais non, on va plutot les laisser hors de chez nous, faire des trucs, des réus, 
parler, faire des repas, des manifs, et les rendre accros au miettes d’attention 
qu’on leur file ET rester confort chez nous

Arrêtez avec vos fuck la binarité. vous savez pas vous en sortir. vous êtes 
mega binaire, mega cartésien, mega catho, mega etat français.
en fait, ou tu m’ignores complètements, ou tu me donnes beaucoup 
d’attention.
dans les deux cas, je vois bien que tu me vois pas comme tes congénères.
et tu passe de l’un à l’autre en un clin d’oeil

donc stop sla péter antiraciste d’état, regarde toi dans le miroir.

quand j’arrive chez toi et que tu te forces à me proposer à boire ou à manger 
alors que t’es trop gênée de me voir. lol
en faisant ça, c’est comme si tu comparais ton doigt et un iceberg se situant 

à l’horizon, et t’en conclus que l’iceberg et tout petit, ça va passer.

et en plus, sans moi/nous, t’aurai même pas vu cet iceberg, t’aurai continuer 

à bouffer devant nous sans rien me proposer.

par contre, quand tu viens chez moi, t’hésites pas à venir les mains vides et 
tout prendre, clopes, bière, bouffe, et bien sur tu laisse la vaisselle impropre. 

si ça c’est pas une attitude de colonisateur/colonisatrice, c’est quoi ? (oui je 
sais tu vois milles autre trucs que ça pourrait être, trop cool ta vie)

juste de la consistance quoi. comment ça se fait qui tu vis si bien mal avec 

tes congèneres.
je veux dire, t’arrives si bien à coexister avec tes potes pas sincères, tes 
machos qui trainent, et quand tu nous donnes de l’attention, tu nous fais 

croire que c’est pareil, mais je vois pas la persistence sur la durée, c’est 
toujours momentanée, et que quand ça t’arrange, sinon, tu fais pas la bonne 

gueule. et à partir de là, t’as l’air d’avoir pas grand remord à nous voir nager 
dans la merde, surtout quand on est plus sous tes yeux, for sure

tu crois vraiment que tout ces moments qu’on a passés ensemble, où tu as dis 
des trucs, où tu parlais, où t’as posé des questions, où tu parlais politique ou tu
parlais féminisme, quand tu me tenais la jambe, ou quand y avait pas de 
réaction à mes paroles, avec vos sourires au lèvres, ou votre calme hippie, vos 
interrogations curieuses, ou même vos compliments.

et bah donc, tu crois que tu n’étais ni inquisiteur, ni enquêteur, ni violent, ni 
agressive ?

a contrario, quand je te qualifie de colonisateur ou de connard, tu le prends 
perso et tu m’attaques sur l’utilisation de ma violence, comment on avance pas
main dans la main, 
alors que si j’avais enrobé ça dans du miel tu vas culpabiliser et rien changer 
ou vite fait discuter du fond pour montrer que t’as compris. SUPER !

alors qu’en fait, soyons re-clair, c’est toi le colon.

t’es l’humain, je suis le serpent. tu me vois t’as super peur de moi, moi, je te 
regarde juste pour m’assurer que tu vas pas m’attaquer, et toi t’interprètes ça 
comme de la menace, voire déjà de l’agression. mais pourquoi t’as brulé ma 
forêt connard.

c’est pluss facile à comprendre les métaphores écolos ?

ou t’as besoin de métaphores féministes ?

il faut que je crie au viol pour que tu ai un chouilla de compréhension 
suffisante pour que tu puisses être dans une posture où tu pourrais m’écouter ?

ah la la, vos évidences me tue

bon bah voilà, j’en ai déjà trop dit là.
c’était un mini bilan de vos systèmes entre blancs.



ps : merci d’être jamais passé chez moi alors que vous habitiez à coté.
merci de ne jamais m’inviter à vos fêtes
merci de garder pour vous vos thunes, vos réseaux, vos compétences vos 
matos
merci de nous laisser dans la merde, de nous aider 2 secondes, et de plus 

nous contacter.
merci qu’on soit votre dernier choix.
merci de nous filer vos miettes de pains.
merci à votre violence de la différence, et à celle de l’indifférence
en fait vous êtes quasi tous des fachos, et vous mettez autant d’attention 
qu’une MP à vouloir que je reste ici.

et arrête avec ta sauce soja, c’est pas ta sauce soja déjà, c’est ma sauce soja. 
ensuite, ta bouffe est dégueu, ta bouffe est dégueu, ET tu sais pas cuisiner

si ça t’a fait mal, la dernière phrase, (et que t’es pas d’accord), c’est que d’une 
façon ou d’une autre, tu crois que je crache sur ton drapeau français, ce qui est
le cas mais pas dans cette phrase, mais surtout, t’as toujours le drapeau en toi

merci de lire ce texte, mais surtout merci du fait que tu te focalises sur ta vie et
sur l’impact que ça va avoir sur la tienne plutot que la mienne. merci

voilà, dernier conseil, surtout ne pensez pas à moi, à part que ça soit pour me 
discréditer, blamer ou révéler qui je suis, surtout ne pensez pas à tout ce que ça
a du être pour moi de vivres à vos cotés.

et surtout, restez cartésien, ne sortez pas du texte

alors, pour me criez dessus psychicsnake@lavache.com
pour du whitetear psychicsnake@lavache.com
pour du whitesplaining psychicsnake@lavache.com
pour m’encourager sincèrement psychicsnake@lavache.com
pour me tuer psychicsnake@lavache.com

pour entamer un dialogue avec moi (bon courage) psychicsnake@lavache.com
pour vraiment entamer un dialogue avec moi psychicsnake@lavache.com

donc voilà, si vous voulez me parlez, c’est par mail d’abord et avant tout

c’est parti


